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précieuses armes aux partisans de la vieille tradition catholi
que ; et, en attendant, quiconque voudra, de bonne foi, se faire 
une opinion personnelle, ne pourra se dispenser de lire les 
intéressants travaux de M. l'abbé Faurax.

E. V.
— Les Croyances religieuses et les Sciences de la nature, 

par J.Guiiiert, supérieur du séminaire de l’Institut catholique 
de Paris. In-12 (320 pp.), 3 fr. ; franco, 3 fr. 25. — Librairie 
Gabriel Beauchesne et C“, rue de Rennes, 117, Paris (6e.)

Ce volume contient les huit conférences apologétiques pro
fessées par M.Guibertà l’Institut catholique, durant l’été 1907. 
L’auteur y a ajouté en appendice, trois petits articles sur le 
même sujet, précédemment parus dans la Revue pratique 
d'Apologétique.

Si, pour les gens qui ont suivi depuis vingt ans les contro
verses religieuses, l'antagonisme entre la science et la foi n'exis
te plus, on ne saurait en dire autant de la masse, à qui les enne
mis de la religion font entendre que la science a renversé la 
foi, et qu’on n a plus le droit d'être croyant dès qu’on a quelque 
teinture scientifique.

A tous ceux qui seraient imbus d’un tel préjugé, le livre de 
M. Guibert sera d’une lecture extrêmement salutaire. Sur Dieu, 
sur lame humaine, sur la Bible, il écoute et accepte loyale
ment tout ce que lui présente la vraie science, et il montre 
comment cette science même, si elle veut être logique, conduit 
à Dieu et à l’âme, c’est-à-dire aux deux termes essentiels de 
la religion.

Ce nouvel ouvrage de M. Guibert sera une riche mine à 
exploiter pour les conférences publiques et les cercles d’études

Ordinations

Mercredi matin, le 17 juin, dans la chapelle de l’Archevê
ché, S. G. Monseigneur l’Archevêque a conféré la Tonsure aux 
ordinands dont voici les noms :

FF. T. Chateauvert, Z. Marois (Québec), R. Coutu (Juliet
te), et O. Julien ( Valleyjield), des Pères Blancs d’Afrique.


